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Urgences et santé
Police - Gendarmerie : 17 (ou le 112
d’un fixe ou d’un portable).
Pompiers : 18 (ou le 112 d’un fixe ou
d’un portable).
Samu-Smur : 15 (ou le 112 d’un fixe
ou d’un portable).
SOS médecin : 36 24 (0,12 €/mn).

Pharmacie de garde : 32 37 (0,34 €/
mn).
Accueil sans abri : 115 (n° vert).
Enfance maltraitée : 119 (n° vert).
Opposition carte bancaire :
08 92 70 57 05.
Escroquerie internet : 08 11 02 02 17.

Les pierres dressées du bois de la Houle sauvées
Il y en a 145 sur une longueur de près de 220 mètres. La rangée de pierres dressées était
sur le tracé de la 2x2 voies Redon - Rennes.

Enquête

Cette histoire-là débute par une ru-
meur, comme souvent : on aurait
découvert un nouveau site méga-
lithique sur le tracé de la future 2x2
voies Redon - Rennes à Saint-Just,
au printemps. Le tracé de la future
2x2 voies aurait donc été modifié
pour l’éviter.

« Non, affirme Anne Vilard, au ser-
vice régional d’archéologie de la Di-
rection régionale des affaires cultu-
relles (Drac), il n’y a pas eu de dé-
couverte récente dans ce sec-
teur… » Il y a bien un site déclaré au
service, mais cela remonte à l’année
2010. « Il s’agit d’un alignement,
mais on ne peut pas dire que c’est
un site mégalithique. Il n’est pas
daté. La déclaration vient du Centre
de recherches archéologiques du
pays de Rennes (Cérapar), une as-
sociation qui prospecte beaucoup
dans le secteur de Saint-Just. »

Membre du Cérapar, André Corre
rédige tous les ans un rapport dé-
taillé sur les sites que le Cérapar in-
ventorie. « Je me rappelle bien avoir
déclaré cet alignement, explique-t-il.
C’est dans le bois de la Houle, ef-
fectivement tout près de la D177. »

Des pierres bien alignées

Le site n’est pas difficile à trouver.
André Corre, qui arpente tous les
chemins de Saint-Just depuis des
années avec les membres du Cé-
rapar, le retrouve facilement sous
les arbres. « Tiens, c’est vrai on a
l’impression qu’il y a eu un peu
de déboisement, note-t-il une fois
arrivé près des pierres. Certaines
font près d’un mètre de haut. Elles
sont étonnamment bien alignées.
« À l’époque, on a fait des photos,
compté les pierres et positionné
l’alignement sur une carte. Il y a 61

pierres dans la rangée qui va du
nord au sud et 84 dans celle qui va
de l’est à l’ouest. Cela fait un L. »

Pour ce passionné d’archéologie, il
s’agirait d’une très ancienne limite de
parcelle. « Mais les pierres sont très
différentes des palis que l’on voit
beaucoup ici. Elles ressemblent à
des petits menhirs… » Pour autant,
André ne pense pas qu’il s’agisse
d’un site majeur. « Il y en a à fouiller
nettement plus importants à Saint-
Just ! Des sites funéraires… »

Donc, le conseil départemental en
charge de construire la 2x2 voies au-
rait pu conserver le tracé qu’il avait
prévu. « Nous aurions de toute fa-
çon prescrit un diagnostic », précise
Anne Vilard. Et lorsque le diagnostic
est positif, des fouilles sont menées,
des fouilles qui sont à la charge de
l’aménageur. « Ensuite, en fonc-
tion du résultat des fouilles, nous
pouvons être amenés à demander
le classement du site aux Monu-
ments historiques, une procédure
qui demande un an. Peut-être que
le conseil n’a pas voulu prendre le
risque. »

Un site majeur

L’archéologue suppose aussi que le
conseil a peut-être pris en considéra-

tion l’importance globale du site des
mégalithes de Saint-Just, qui s’étend
depuis Sixt-sur-Aff jusqu’à Saint-Gan-
ton. « C’est un des sites majeurs de
France, tout de même… »

La D177 n’a pas toujours passé là
où elle passe aujourd’hui. Elle a été
rectifiée il y a une trentaine d’années
et élargie en 2x2 voies en amont
de Saint-Just. « Et à l’époque, il y a
déjà certainement des vestiges qui
ont été détruits. La loi a imposé de
l’archéologie préventive lors des
grands travaux d’aménagement en
2001. »

Et c’est heureux, car la plupart des
fouilles ne sont menées qu’à cette oc-
casion. « Une campagne de fouille
coûte très cher, glisse André, et la
Drac n’en aurait pas les moyens. »

Le conseil départemental a peut-
être jugé que lui non plus. Il n’y aura
donc pas de fouilles et on n’en ap-
prendra pas plus sur ces pierres
dressées, mais elles sont sauvées.
C’est déjà ça.

Christelle GARREAU.

André Corre est membre du Centre de recherches archéologiques du pays de Rennes, le Cérapar, une association basée
à Pacé, mais qui depuis de nombreuses années effectue des relevés sur la commune de Saint-Just. C’est lui qui a déclaré
les rangées de pierres dressées du bois de la Houle.

Les pierres sont situées à moins de
200 m de l’actuelle D177 en 2x2 voies
en amont de Saint-Just.

Sur le cadastre napoléonien de 1824, figure une route, dont on voit encore la
trace dans le bois. C’était autrefois la route principale entre Redon et Rennes.

Fanny Morales expose au Ciné Manivel

Mardi matin, Fanny Morales a accro-
ché son exposition qui sera visible
aux heures habituelles d’ouverture
du cinéma. L’artiste y présente des
peintures et des dessins, ou des
travaux tels ces rideaux de scène
peints.

Ce sont des travaux réalisés dans
le cadre scolaire, ou avec des adultes
dans son atelier de création, situé à
La Chapelle-de-Brain. Certaines réa-
lisations attirent le regard par leur
symbolique parfois étrange comme
cette forme humaine posée sur un
œil grand ouvert, ou cette femme en-
fermée dans une bouteille.

Fanny est issue d’une formation
en arts plastiques. Elle est passion-
née par le dessin et la peinture. Elle
se veut à la fois artiste plasticienne
et animatrice culturelle, et « souhaite
mener un travail d’expression, faire

en sorte que les personnes trou-
vent leurs rêves, expriment leur ima-
ginaire. » Au concept en vogue de
l’art-thérapie, qui consiste à mettre
ses souffrances dans la peinture, elle
oppose le concept de l’art coaching,
lequel vise à mettre en perspective
dans la peinture ses propres valeurs,
ses sentiments ou ses douleurs.

Jusqu’au 27 septembre, à voir au
Ciné Manivel. Site internet de l’ar-
tiste : adncréation.org

Fanny Morales et l’une de ses peintures.

Carnet
Décès
Albert Tatard, 91 ans, Sixt-sur-Aff ;
Huguette Dufeil, 89 ans, Sainte-
Anne-sur-Vilaine.

Football : la DSE au bout du suspense

Ouf ! Le soupir de soulagement des
supporters du Football-club Atlan-
tique Vilaine (FCAV) qui se préparent
à une soupe à la grimace, lorsque
l’arbitre accorde à la DSE un penalty
à la 93e minute. Le justicier, Paul Roi-
né, qui a manqué une superbe occa-
sion à la 56e se rachète avec beau-
coup de sang-froid.

Les Redonnais ont oublié qu’il y
avait deux mi-temps et ont gâché
leurs chances pendant la première,
où ils n’ont pas été à la hauteur. Leurs
assauts ont fini par saper le rempart
visiteur. L’équipe C commence bien,
alors que la B manque la première
marche vers l’accession.

Beaucoup de buts à Maure avec la
défaite de l’AC Redon. Chez les cy-
clistes, on retiendra le beau succès
du cadet Pierre-Emmanuel Dubois, à
Combourg, et celui du benjamin Dy-
lan Briend, à Allaire.

FCAV Redon Saint-Nicolas : DSE

- Langueux 1-1, but Roiné (sp) ; Mon-
terfil - FCAV B 2-1, but Lefebvre ;
FCAV C - Grand-Fougeray 2-0.

AC Redon : pays d’Anast - ACR
4-3.

Redon OC cyclisme : à Combourg,
victoire du cadet Pierre-Emmanuel
Dubois ; coupe de Bretagne de
Plouzané, cadets, Maxime Pasturel,
1er aux points, Mathis Guérin, 5e au
scratch et 6e aux points ; juniors fé-
minines, Lucie Jounier 5e au scratch,
8e aux points ; Clément Houssin, 9e

et 11e senior aux éliminatoires et aux
points ; Coralie Chenais, cadette, 8e

au scratch ; Félicien Gicquel, 6e mi-
nime aux points. À Allaire, Steeven
Bougouin, 5e pass/juniors ; minimes,
Félicien Gicquel, 12e ; benjamins,
victoire de Dylan Briend, Matteo Mar-
tin 9e ; poussins, Ronan Chedaleux
4e, Diego Briend 7e ; pupilles, Émilien
Crété 7e, Baptiste Roncin 8e.

Les joueurs du FCAV ont fait l’ouverture face à Langueux.

Atelier BA-ba de la formation à la médiathèque
Les ateliers BA-ba de la formation, or-
ganisés une fois par mois dans une
des communes du pays de Redon
par la Maison de l’emploi, du déve-
loppement, de la formation et de
l’insertion (Medefi), sont des temps
d’échanges à destination des per-
sonnes s’interrogeant sur les moda-
lités d’accès et de financement à la
formation.

Le prochain atelier a lieu ce jeudi

10 septembre, à 14 h 30, dans les lo-
caux de la médiathèque de Redon.
Durant un temps collectif de 45 mi-
nutes, un animateur répondra aux
questions du public et l’informera sur
les ressources existantes pour accé-
der à une formation. Cet échange se
poursuivra par des entretiens indivi-
duels, en fonction des besoins des
personnes.

Philomène et Julie veulent aller jusqu’en Mongolie

Au barrage de la Potinais à Bains-
sur-Oust, Philomène tient les rênes
de sa ponette Julie, âgée de 19 ans.
Philomène a un projet : celui de faire
un grand voyage avec sa petite ju-
ment et ses trois chiens.

La vaillante ponette tire deux car-

rioles : une toute petite maison pour
Philomène, bâtie par son compa-
gnon Chris, et optimisée pour un
grand voyage. Et une remorque pour
les affaires de la ponette et des trois
chiens.

L’équipage prendra la route de la Loire en direction de l’Est avec l’intention
d’arriver en Mongolie.

Redon en bref

Samedi, le stade se met au football gaélique
Les sports traditionnels bretons sont à l’honneur, samedi après-
midi, au stade municipal. Avec une rencontre de football gaélique.

« C’est une grande première de voir
le stade municipal de Redon ac-
cueillir une rencontre de football
gaélique, se félicite Lucien Trochet,
chargé de développement à l’Office
intercommunal des sports du pays
de Redon (Ofis). C’est un sport tra-
ditionnel breton encore méconnu
et qui méritait un coup de projec-
teur. »

C’est avec cette idée en tête que
l’Ofis, en partenariat avec la Fédéra-
tion d’animation rurale en pays de
Vilaine (Fédé), a organisé, samedi
après-midi, une rencontre amicale
entre les clubs de Liffré et de Saint-
Brieuc.

« Le football gaélique est un
sport très particulier, à la fois très
complet et assez complexe. Un mé-
lange de football et de rugby très
spectaculaire et qui plaît énormé-
ment aux enfants », assure Lucien
Trochet. À l’issue du match, dont le
coup d’envoi sera donné à 15 h, les
spectateurs pourront participer à une
séance d’initiation avec les joueurs
des deux équipes.

Projet d’inclusion sociale

Et le football gaélique ne sera pas

le seul sport breton que l’Ofis et la
Fédé se proposent de faire découvrir
jusqu’à 18 h. « Il y aura également
une initiation au gouren, du sport
de combat breton qui ressemble
à la lutte, en présence du Comité
départemental de gouren. Et nous
proposerons aussi une initiation
aux jeux traditionnels bretons les
plus répandus. »

Cette journée de découverte du
sport breton permet à l’Ofis et à la
Fédé de présenter le projet européen
qu’ils cherchent à mettre en place
avec des structures espagnoles et
italiennes. Un projet d’inclusion so-
ciale destiné à des jeunes, de 18 à
30 ans, en situation de handicap ou
de réinsertion. « En mai, les jeunes
Espagnols et Italiens viendraient en
France pour travailler sur la créa-
tion d’un nouveau sport ouvert à
tous et qui prendrait sa source dans
les sports traditionnels des trois
pays », explique Lucien Trochet.

Samedi 12 septembre, de 14 h
à 18 h, après-midi sur le thème du
sport et de la tradition, au stade mu-
nicipal, avenue Joseph-Ricordel.
Gratuit.

L’équipe de football gaélique de Liffré proposera une séance d’initiation à la fin
du match.

D
R


